
Fiche outil :
J’accueille dans ma classe un élève en situation de handicap 
1. LA LOI DU 11 FEVRIER 2005

L’article 2 de cette loi précise que « constitue un handicap, au sens de la présente loi, toute limitation d’activité ou restriction de participation à la vie en société subie dans son environnement par une personne en raison d’une altération substantielle, durable ou définitive d’une ou plusieurs fonctions physiques, sensorielles, mentales, cognitives ou psychiques, d’un poly handicap ou trouble de santé invalidant ».

2.  LA SCOLARISATION DES ELEVES HANDICAPES

La scolarisation des élèves handicapés dans les classes ordinaires constitue une des priorités de la politique éducative. La loi de 2005 et ses décrets pour l’égalité des droits et des chances, la participation et la citoyenneté des personnes handicapées, pose le principe d’un droit à l’éducation prioritairement dans l’école ou l’établissement scolaire le plus proche du domicile, où l’élève est inscrit, et qui constitue son établissement de référence. Les textes  précisent les formes d’organisation d’une scolarité de proximité des élèves handicapés :
· l’Etablissement doit modifier son environnement afin de permette à l’élève de suivre la même scolarité que ses camarades valides ;
· un Projet Personnalisé de Scolarisation (P.P.S.) doit être élaboré lorsque des adaptations scolaires, matérielles sont nécessaires.

Chaque élève handicapé a droit à une évaluation de ses compétences, de ses besoins et des mesures mises en œuvre dans le cadre du parcours scolaire. Cette évaluation est réalisée par l’équipe pluridisciplinaire de la Maison Départementale des Personnes Handicapées (M.D.P.H.). Il existe une MDPH par département de l’académie de Versailles.

Le P.P.S. est signifié à l’établissement d’accueil qui doit le mettre en œuvre. Une équipe de suivi de la scolarisation est chargée d’accompagner la mise en œuvre du P.P.S et de proposer à la Commission des Droits et de l’Autonomie (C.D.A.) toute modification souhaitée du P.P.S., en fonction des observations qu’elle aura pu faire sur le lieu de scolarisation.
3.  LES AIDES APPORTEES

Elles peuvent être de différentes natures :

3.1 Pour les examens : décret 2005-1617 du 21 décembre 2005 ; circulaire 2006-215 du 26 décembre 2006 (B.O. numéro 1 du 4 janvier 2007) :

Tiers temps, utilisation d’un matériel spécialisé, recours à un secrétaire.
Les aménagements d’épreuves doivent être demandés au moment de l’inscription. Pour bénéficier de ces aménagements, l’élève ou la famille doit prendre contact, par l’intermédiaire du chef d’établissement, avec le médecin de l’éducation nationale de l’établissement fréquenté, qui étudiera la demande et transmettra un avis au médecin désigné par l’administration. La décision finale revient au service responsable des examens : inspection académique ou  SIEC. 
3.2 Aide humaine
 Les Auxiliaires de Vie Scolaire peuvent assurer une  présence ponctuelle ou continue dans les cours pour aider l’élève à s’organiser, prendre des notes, ranger ses affaires…C’est la Commission des Droits et de l’Autonomie (CDA) qui décide de leur intervention auprès d’un élève et de la durée de présence hebdomadaire.
3.3 Aide matérielle
Elle peut être  fournie par la cellule Handiscol implantée dans chacune des  inspections académiques.
3.4 Aménagements pédagogiques au sein de la  classe
· ce peut être un aménagement de table, de siège (hauteur particulière) ;
· ce peut être une aide à la prise de note et à la  réalisation du travail :

· utilisation de claviers virtuels ou visuels (claviers visuels de windows : clavicom, pictop, wivik). Ils conviennent parfaitement à des élèves qui ont des difficultés à se repérer à la fois sur le clavier et sur l’écran. En utilisant un clavier virtuel, l’élève ne tapera plus les caractères sur le clavier réel  mais les sélectionnera sur le clavier affiché à l’écran soit avec une souris normale, un trackball, un joystick, un déplacement de tête, une poursuite oculaire ou à l’aide d’un contacteur et d’un système de défilement ;
· utilisation de logiciels prédictifs : dicom, skippy qui permettent d’accélérer le travail de l’élève très lent qui ne va pas pouvoir taper toutes les lettres. Un mot dont les trois premiers caractères ont été saisis au clavier peut être proposé dans une liste de mots « prédits ». L’appui sur une touche fonction permettra de générer le mot entier.

· Utilisation de logiciel d’aide à la rédaction (reconnaissance vocale : WORD q)

Des conseillers TICE (site académique des Technologies de l’Information et la Communication pour l’Enseignement) installent certains équipements, alors que le service de formation des fournisseurs peut réaliser une démonstration du produit sur site. Ainsi, l’ensemble de l’équipe de professeurs sera sensibilisé à la manipulation de l’appareil et pourra poser toutes les questions utiles.

4.  LES SITES RESSOURCES

· la scolarisation des enfants handicapés www.education.gouv.fr
· Handicap et TICE : Educnet propose un dossier qui « porte principalement sur la production, la diffusion et les usages des ressources numériques adaptées aux élèves et étudiants handicapés ». www.educnet.education.fr/dossier/handicap
· L’école pour tous : www.lecolepourtous.education.fr
· Service Aide Handicap Ecole (Handiscol) : 0 81055 55 00

· Portail sur les situations de handicap moteur : portail d’informations proposées par l’APF (Association des Paralysés de France). www.moteurline.apf.asso.fr
· Problèmes de dyspraxie : www.dyspraxie.info ; http://scolaritepartenariat.chez-alice.fr ;

5.  L’APPROCHE EN CLASSE D’UN ELEVE EN SITUATION DE HANDICAP
· Ne pas oublier que l’enseignant doit essayer de  tout mettre en œuvre pour répondre à l’égalité des droits et des chances à laquelle  peut prétendre tout élève en situation de handicap ;
· Collecter le maximum d’informations auprès de la direction de l’Etablissement, des          collègues, du professeur principal (s’ils le connaissent déjà), de l’infirmière ou du médecin scolaire (ils vous donneront peu d’informations : secret médical oblige) ;
· C’EST L’ELEVE LUI-MEME QUI  VOUS SERA LE PLUS PRECIEUX POUR         L’AIDER
· laisser passer une ou deux heures de cours avant de rencontrer individuellement l’élève  en situation de handicap ;

· il ne vous parlera pas forcément tout de suite de son  handicap mais des outils (parfois empiriques) mis en place jusqu’à présent, pour le surmonter ;

· l’interroger sur ses habitudes en terme d’apprentissage scolaire : ordinateur personnel, cours numérisés, polycopiés, enregistrés ; document agrandis, couleurs éventuelles à proscrire ou au contraire à favoriser ; placement dans la salle de classe, positionnement par rapport au bureau du professeur, du tableau, au TNI…

· se mettre d’accord avec l’élève sur un fonctionnement de départ pendant vos cours avec un bilan régulier des pratiques ;

· prévoir un tiers temps pour les contrôles et devoirs et non un devoir amputé d’une partie ; (faites-le commencer plus tôt ou finir plus tard que ses camarades) ;

· prévoir éventuellement un ordinateur, mais s’assurer auprès du médecin ou de l’instance de votre Etablissement en charge du dossier, qu’il y aura droit le jour de l’examen ;

· proposer éventuellement des logiciels d’aide qu’il peut ne pas connaître et qui pourraient lui apporter une aide non-négligeable (gain de temps, moindre fatigue, satisfaction personnelle, gain en terme d’autonomie…). (Cf 3.4) ;
· proposer et favoriser des travaux en groupes dans lesquels il pourra s’intégrer.
· LES AIDES OU AMENAGEMENTS PEDAGOGIQUES DOIVENT RENDRE L’ELEVE  AUTONOME ET NON DEPENDANT.
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